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Fig.  1  à

Antennes  droites,  de  dessus.
1.  Goniasîes  sulcifrons  Westwood  —  2.  G.  adisi  n.  sp.  —  3.  G.  amazonicus  n.  sp.

4.  G.  boliviensis  n.  sp.  —  5.  G.  brasiliensis  n.  sp.  —  6.  G.  guyanensis  n.  sp.  ■ —
7.  G.  paraguayensis  n.  sp.  —  8.  G.  simplex  n.  sp.
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latéralement.   Saillie   médiane   faiblement   sillonnée   en   avant.   Antenne   (fig.   2)   avec   les
dimensions  suivantes:   longueur  totale   1   mm,  soit:   article   1   =   0,46  mm,  2   =   0,07  mm,
3  =  0,15  mm,  4  =  0,11  mm,  5  =  0,20  mm;  l'article  4  a  une  dépression  du  côté  interne.
Tégument   du   dessus   de   la   tête   granuleux,   un   peu   ridé   obliquement   sur   les   tempes.
Tégument  du  dessous  de  la  tête  granuleux  avec  une  grande  plage  ovale  lisse  au  centre,
occupant  la  moitié  antérieure.

Pronotum  un   peu   plus   long  que   large   avec   sa   plus   grande  largeur   en   avant   du
milieu.   Dessus,   au   centre,   quelques   côtes   longitudinales   atteignant   le   bord   antérieur;
sur  les  côtés,   un  réseau  de  grosses  mailles  obliques,  allongées,  atteignant  les  côtés  du
bord  antérieur  et  l'avant  des  bords  latéraux.  Tégument  granuleux.

Elytres   réunis   plus   larges   que   longs,   avec   leur   plus   grande  largeur   en   arrière   du
milieu.   Sur  chaque  élytre  quatre  carènes,   soit:   une  près  de  la  suture  rejoignant  celle-ci
à  l'apex,  une  deuxième  très  nette  partant  du  milieu  du  bord  antérieur  et  se  rapprochant,
en  une  longue  courbe,  de  la  suture  vers  l'extrémité;  ensuite  une  rangée  très  irrégulière
de   petits   tubercules   partant   de   l'épaule;   une   troisième   carène   irrégulière,   mais   bien
marquée,   partant  également  de  l'épaule  et   longeant  l'angle  de  l'élytre;   enfin,   une  qua-

trième latérale,  plus  ou  moins  marquée,  plus  près  du  bord  extérieur  que  de  l'angle  de
l'élytre;  entre  chaque  carène  une  ligne  longitudinale,  plus  ou  moins  longue  et  irrégulière,
de   petits   tubercules   espacés.   Tégument   granuleux-ponctué.   Soies   assez   fines,   effilées
depuis  la  moitié.

Trois  premiers  tergites  avec  une  fine  carène  longitudinale  médiane  sombre.
Prosternum  avec  trois  fossettes;  les  latérales  rondes  et  profondes,  la  médiane  ovale

et  moins  profonde,  séparées  de  plus  de  leur  diamètre.
Hanches  I  contiguës  ;  hanches  II  un  peu  séparées  ;  hanches  III  trois  fois  plus  espacées

que  les  hanches  II.
Métasternum   en   losange   irrégulier   transversal;   ses   bords   postérieurs   fortement

bisinués   avec   l'angle   apical   rentrant;   une   très   large   dépression   médiane   longitudinale
avec,   en  avant   entre   les   hanches  II,   une  fossette   circulaire   profonde  et   en  arrière,   au
centre,  une  partie  allongée  légèrement  bombée.

S  '.  fémur  II  avec,  au  tiers  basai  environ  de  l'arête  postérieure,  une  forte  dent  paral-
lélipipédique   dirigée   vers   l'extérieur.   Edéage:   longueur   0,24   mm   (fig.   12,   13   et   14).
Longueur  des  exemplaires  1,3  à  1,6  mm.

Ç:  Longueur  de  l'unique  exemplaire  1,5  mm.

<?,   holotype:   Taruma   Mirin   s/Rio   Negro,   région   de   Manaus,   Brésil   (leg.   J.   Adis)
(Instituto   Nacional   des   Pesquisas   da   Amazonia   [INPA],   Manaus).   39   paratypes,   soit
38   (?,   1   ?,   même  provenance   (INPA,   Manaus   et   Muséum  d'histoire   naturelle,   Genève).

Cette   espèce   est   dédiée   à   Mr   Joachim   Adis,   Zoologisches   Institut   der   Universität,
Göttingen.

Goniastes  amazonicus  n.  sp.

Bord  antérieur   de  l'épistome  arrondi,   un  peu  ogival   au  centre;   dent   latérale   exté-
rieure aiguë;  à  peu  de  distance  de  cette  dent,  du  côté  interne,  une  autre  faible  dent,

parfois   peu   visible.   Œil   en   général   grand   (^Ç),   parfois   plus   petit   (seulement   Ç),   mais
toujours  formé  de  grosses  omatidies.  Saillie  médiane  sillonnée  en  avant.  Antenne  (fig.  3)
avec   les   dimensions   suivantes:   longueur   totale   0,85   mm,   soit   article   1   =   0,37   mm,
2  =  0,07  mm,  3  =  0,12  mm,  4  =  0,09  mm,  5  =  0,17  mm.  Tégument  du  dessus  de  la
tête   granuleux.   Tégument  du  dessous  de  la   tête   de  même  granulation  que  le   dessus,
avec  en  avant  une  plage  irrégulière  lisse.
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Pronotum  aussi  long  que  large  avec  sa  plus  grande  largeur  au  milieu.  Dessus,  au
centre,   3   ou  4   carènes  longitudinales   irrégulières   mélangées  aux  grosses   mailles   d'un
réseau  de  même  relief  s'étendant  jusqu'au  bord  du  pronotum.  Tégument  granuleux.

Elytres  réunis  à  peine  plus  larges  que  longs  avec  leur  plus  grande  largeur  au  milieu.
Sur  chaque  élytre  cinq  carènes,  soit:  une  près  de  la  suture  rejoignant  celle-ci  à  l'apex;
une  deuxième  au  milieu  de  disque  se  recourbant  vers  la  suture  à  l'extrémité;  une  troi-

sième moins  marquée,  irrégulière,  partant  de  l'épaule;  une  quatrième  identique  partant
également  de  l'épaule  et   suivant  l'angle  de  l'élytre;   enfin,   une  cinquième  latérale  très
nette.  Ces  carènes  sont  pourvues,  sur  toute  leur  longueur,  des  deux  côtés,  d'une  série
de  petites  rides  perpendiculaires  plus  ou  moins  longues  et   irrégulières.   Tégument  très
finement  granuleux-réticulé.   Soies  assez  fortes,   non  effilées,   même  claviformes  à  l'apex
des  élytres.

Trois  premiers  tergites  avec  une  carène  longitudinale  médiane.
Prosternum  avec  trois  fossettes  arrondies  séparées  d'une  fois  et  demi  leur  diamètre.
Hanches  I  subcontiguës;  hanches  II  espacées  du  tiers  de  leur  diamètre;  hanches  III

deux  fois  plus  espacées  que  les  hanches  IL
Métasternum  avec   l'arrière   largement   arrondi   et   les   bords   postérieurs   irrégulière-

ment concaves;  angles  latéraux  aigus  recourbés  en  arrière;  bords  antérieurs  sinués;
pourtour  irrégulièrement  rebordé;  surface  du  métasternum  assez  plane,  sauf  une  fossette
circulaire  en  avant,   contre  les  hanches  II   et   une  large  dépression  peu  marquée,   dans
la  moitié  postérieure.

S',   fémur  II   avec  les  arêtes  finement  dentelées;  l'arête  postérieure  a,   en  plus,   au
milieu,   une   fine   lamelle   plus   ou   moins   triangulaire,   allongée   et   aplatie.   Edéage:   lon-

gueur 0,20  mm  (fig.  15,  16  et  17).  Longueur  des  exemplaires  1,3  à  1,5  mm.

Ç:  longueur  des  exemplaires  1,4  mm.

c?,   holotype:   Taruma   Mirin   s/Rio   Negro,   région   de   Manaus,   Brésil   (leg.   J.   Adis)
(Instituto   Nacional   de   Pesquisas   da   Amazonia   [INPA],   Manaus).   25   paratypes,   soit
23  cT,  2  Ç,  même  provenance  (INPA,  Manaus  et  Muséum  d'histoire  naturelle,   Genève).

Goniastes  boliviensis  n.  sp.

Bord   antérieur   de   l'épistome  en   ogive   très   aplatie;   dent   latérale   extérieure   assez
aiguë,  triangulaire,  forte;  de  chaque  côté,  presque  au  tiers  latéral,  une  petite  dent  très
obtuse,  bien  marquée.  Œil  moyen.  Saillie  médiane  concave  en  avant,  faiblement  sillonnée
sur   le   tiers   antérieur.   Antenne   (fig.   4)   avec   les   dimensions   suivantes:   longueur   totale
1,18   mm,   soit   article   1   =   0,50   mm,   2   =   0,08   mm,   3   =   0,18   mm,   4   =   0,16   mm,
5  =  0,22  mm.  Tégument  du  dessus  de  la  tête  à  ponctuation  serrée;  de  plus,  le  tégument
de  la  saillie  médiane  est  fortement  granuleux  et  celui  des  tempes  couvert  d'un  fin  réseau
oblique,   très   marqué,   de  petites   carènes  très   irrégulières  plus   ou  moins  enchevêtrées.
Tégument   du   dessous   de   la   tête   ponctué,   très   grossièrement   granuleux-ridé   avec,   au
centre,  une  grande  plage  hexagonale  lisse  occupant  toute  la  longueur.

Pronotum  un  peu  plus  long  que  large  avec  sa  plus  grande  largeur  un  peu  en  arrière
du   milieu.   Dessus   avec   un   sillon   longitudinal   median   bien   marqué,   bordé   de   chaque
côté  d'une  fine  côte.  Tout  le  disque  est  recouvert  de  fines  carènes  longitudinales,  plus
ou   moins   régulières   et   zigzaguantes,   liées   parfois   par   de   courts   reliefs   transversaux.
Tégument  finement  granuleux.

Elytres   réunis   plus   large  que  longs,   avec   leur   plus   grande  largeur   en   arrière   du
milieu.  Sur  chaque  élytre  trois  carènes,  soit:  une  fine  près  de  la  suture,  reliée  de  place
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Fig.  9  à  17.

Edéages.
Goniastes  sulcifrons  Westwood:  9,  face;  10,  profil;  11,  détail  du  profil  de  l'apex  du  lobe  médian.

G.  adisi  n.  sp. :  12,  face;  13,  profil;  14,  détail  du  profil  de  l'apex  du  lobe  médian.
G.  amazonicus  n.  sp. :  15,  face;  16,  profil;  17,  détail  du  profil  de  l'apex  du  lobe  médian.
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en  place  à  celle-ci  par  de  petits  reliefs  obliques;  une  deuxième  au  tiers  du  disque,  se
rapprochant  de  la  suture  vers  l'apex,  avec  sur  toute  sa  longueur,  de  chaque  côté,  de
petits  reliefs  adnés  perpendiculaires;   ensuite  un  alignements  de  petits  reliefs  longitudi-

naux bien  marqués,  partant  de  l'épaule  et  atteignant  l'angle  postérieur  externe  en  sui-
vant l'angle  de  l'élytre;  enfin,  une  carène  longitudinale  latérale  au  tiers  externe  avec,

çà  et  là,   de  petits  reliefs  transversaux  irréguliers;  entre  ces  diverses  carènes,  quelques
alignements  longitudinaux,  peu  réguliers  et  plus  ou  moins  apparents,  de  petits  tubercules.
Tégument  très  finement  granuleux.  Soies  moyennes  terminées  en  pointe  plus  ou  moins
courte.

Tergites   avec  une  forte   carène  longitudinale   médiane  sombre  et   de  chaque  côté,
près  du  bord  extérieur,  une  carène  plus  fine  et  irrégulière.

Prosternum  avec  trois  grandes  fossettes,  la  médiane  ovoïde  et  les  latérales  rondes
et  profondes,  séparées  de  la  moitié  de  leur  diamètre.

Hanches  I   contiguës;   hanches  II   séparées  du  quart   de  leur  diamètre;   hanches  III
environ  trois  fois  plus  espacées  que  les  hanches  II.

Métasternum  un  tiers  plus  large  que  long,  fortement  bisinué  en  arrière;  son  bord
postérieur   assez   fortement   granuleux;   une   large   dépression   longitudinale   centrale   ter-

minée en  avant  par  une  fossette  ronde  profonde.

c?:  arête  postérieure  des  fémurs  II  avec,  au  tiers  basai,  une  large  dent  très  forte-
ment tronquée.  Edéage:  longueur  0,24  mm  (fig.  21  et  22).  Longueur  de  l'exemplaire

1,8  mm.

c?,   holotype:   Alcoche   (ait.   600   m),   département   de   La   Paz,   Bolivie   (leg.   Balogh,
Mahunka   et   Zicsi)   (Muséum  d'histoire   naturelle,   Budapest).

Goniastes  brasiliensis  n.  sp.

Bord  antérieur  de  l'épistome  en  ogive,  un  peu  pointu  au  centre  chez  le  cT,  mais
avec  la   partie   centrale  sinueuse  chez  la   Ç;   dent  latérale  extérieure  triangulaire,   aiguë;
de  chaque  côté,  plus  près  du  bord  extérieur  que  du  milieu,  une  petite  dent  bien  visible,
plus   faible   chez   la   Ç.   Œil   grand   chez   le   <$,   réduit   à   quelques   omatidies   chez   la   ?.
Saillie   médiane  légèrement   sillonnée  dans  toute  sa   longueur,   plus   fortement   en  avant
et  en  arrière.  Antenne  (fig.  5)  avec  les  dimensions  suivantes:  longueur  totale  1,03  mm,
soit   article  1   =   0,45  mm,  2  =   0,09  mm,  3  =   0,18  mm,  4  =   0,09  mm,  5  =   0,22  mm.
Tégument  du  dessus  de  la  tête  finement  granuleux,  plus  fortement  en  arrière  et  sur  la
saillie   médiane.   Tégument   du   dessous   de   la   tête   granuleux,   fortement   réticulé-ridé,
avec  une  grande  plage  lisse  au  centre  occupant  toute  la  longueur.

Pronotum  un  peu  plus  long  que  large  avec  sa  plus  grande  largeur  en  avant  du
milieu.  Dessus  avec  un  sillon  longitudinal  médian  assez  marqué  et  de  chaque  côté  un
réseau  de  petites  carènes  irrégulières,   longitudinales,   plus  ou  moins  parallèles,   réunies
par   une   série   très   irrégulière   de   petits   reliefs   transversaux.   Tégument   très   finement
granuleux.

Elytres  réunis  plus  larges  que  longs  avec  leur  plus  grande  largeur  au  tiers  postérieur.
Sur  chaque  élytre  cinq  carènes,  soit:  une  très  fine  près  de  la  suture  se  rapprochant  de
celle-ci  à  l'apex;  une  deuxième  nette,  droite,  très  marquée,  au  tiers  de  la  largeur;  une
troisième  très  irrégulière  mais  nette  partant  de  l'épaule  et  se  terminant  à  l'arrière  aux
2/3  de  la  largeur  du  disque;  une  quatrième  moins  marquée  que  la  troisième,  irrégulière,
partant  également  de  l'épaule  et   suivant  l'angle  de  l'élytre;   enfin,   une  cinquième  très
en  relief,  très  nette  et  droite,  au  milieu  de  la  partie  latérale  de  l'élytre;  entre  ces  diverses
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23

Fig.  18  à  25.

Edéages.
Goniastes  brasiliensis  n.  sp. :  18,  face;  19,  profil;  20,  détail  du  profil  de  l'apex  du  lobe  médian.

G.  boliviensis  n.  sp.  :  21,  face;  22,  profil.
G.  guyanensis  n.  sp. :  23,  face;  24,  profil:  25,  détail  du  profil  de  l'apex  du  lobe  médian.
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carènes,   quelques  alignements  irréguliers  de  petits   tubercules.   Tégument  très  finement
granuleux.  Soies  assez  fortes  effilées  à  l'extrémité.

Tergites  avec  trois  carènes  longitudinales,  soit  une  médiane  et  une  de  chaque  côté
un  peu  moins  marquées.

Prosternum  avec  trois   fossettes,   soit   deux  latérales   rondes  et   une  médiane  ovale
séparées  de  moins  de  leur  diamètre.

Hanches  I  contiguës;  hanches  II  et  III  séparées  environ  du  quart  de  leur  diamètre.
Métasternum  fortement  bisinué  en  arrière;  une  petite  dépression  ovale  sur  le  tiers

antérieur  et  une  large  dépression  régulière,  évasée,  sur  les  2/3  postérieurs.

S',   fémur  II   avec  sur  l'arête  postérieure,   au  tiers  basai,   une  lamelle  rectangulaire
assez  grande.  Edéage:  longueur  0,28  mm  (fig.  18,  19  et  20).  Longueur  des  exemplaires
1,6  à  1,8  mm.

V
Ç:  Longueur  des  exemplaires  également  1,6  à  1,8  mm.

(?,   holotype:   Nova   Teutonia,   territoire   Santa   Catarina,   Brésil   (leg.   Plaumann)
(Muséum   d'histoire   naturelle,   Genève).   38   paratypes,   soit:   23   <?,   15   $,   même   prove-

nance (Muséum  d'histoire  naturelle,  Genève).

Goniastes  guyanensis  n.  sp.

Bord   antérieur   de   l'épistome   arrondi,   aplati,   vaguement   pointu   au   centre;   dent
latérale   extérieure   très   forte,   épaisse,   très   arrondie   au   sommet;   de   chaque  côté,   plus
près  de  l'extérieur  que  du  milieu,   une  petite  dent  triangulaire  bien  visible.   Œil   grand.
Saillie   médiane   fortement   sillonnée   au   milieu   dans   toute   sa   longueur   avec,   en   plus,
quelques  petits  sillons  obliques  de  chaque  côté  du  sillon  principal.  Antenne  (fig.  6)  avec
les   dimensions   suivantes:   longueur   totale   1mm   environ,   soit   article   1   =   0,44   mm,
2  =  0,08  mm,  3  =  0,14  mm,  4  =  0,12  mm,  5  =  0,22  mm.  Tégument  du  dessus  de  la
tête  fortement  granuleux.  Tégument  du  dessous  de  la  tête  granuleux,  fortement  ponctué,
avec  sur  la  moitié  antérieure  une  dépression  longitudinale  ovale  lisse.

Pronotum  un  peu  plus  long  que  large  avec  sa  plus  grande  largeur  en  avant  du  milieu.
Dessus   avec   un   profond  sillon   longitudinal   médian;   de   chaque  côté,   des   lignes   longi-

tudinales de  gros  points  serrés,  enfoncés,  plus  ou  moins  réguliers,  à  fond  lisse;  ces  lignes
de  points  sont  séparées  par  de  petites  carènes.  De  chaque  côté  du  pronotum,  un  large
sillon  courbe  à  fond  plat  et  plus  ou  moins  lisse,  atteignant  en  arrière  la  fossette  latérale.
Tégument  granuleux  par  places.

Elytres  réunis  plus  larges  que  longs  avec  leur  plus  grande  largeur  au  tiers  postérieur.
Sur  chaque  élytre  trois  carènes,  soit:  une  près  de  la  suture  rejoignant  celle-ci  à  l'apex;
une  deuxième  très  nette,  presque  au  milieu  du  disque  en  avant  et  se  rapprochant  rapi-

dement de  la  suture  en  arrière;  ensuite  deux  lignes  longitudinales  de  petits  tubercules,
effacées  en  arrière  et  assez  irrégulières;  une  autre  série  plus  régulière  de  petits  tubercules
partant  de  l'épaule;  enfin,  une  dernière  carène  bien  marquée,  nette,  sur  le  côté  de  l'élytre.
Tégument  très  finement  granuleux.  Soies  fines,  effilées  à  l'extrémité.

Tergite  avec  une  carène  longitudinale  médiane.
Prosternum  avec  trois  fossettes  circulaires  séparées  de  plus  de  leur  diamètre.
Hanches  I  contiguës;  hanches  II  bien  séparées;  hanches  III  presque  deux  fois  plus

séparées  que  les  hanches  IL
Métasternum  avec   l'arrière   en   triangle   arrondi   au   sommet;   ses   bords   postérieurs

concaves;  une  dépression  longitudinale  médiane  terminée  entre  les  hanches  II   par  une

Rev.   Suisse   de   Zool.,   T.   88,   1981   17
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fossette   circulaire;   cette   dépression   est   approfondie   et   évasée   en   arrière;   elle   s'ouvre
vers  l'apex  et  celui-ci  est  sombre  et  fortement  granuleux.

S',  fémur  II  avec  l'arête  postérieure  dentée  en  scie,  celle-ci  ayant  en  plus  une  forte
dent   longue   et   étroite   au   tiers   basai.   Edéage:   longueur   0,22   mm   (fig.   23,   24   et   25).
Longueur  des  exemplaires  1,3  et  1,5  mm.

Fig.  26  à  31.

Edéages.
Goniastes paraguayensis  n.  sp. :  26,  face;  27,  profil;  28,  détail  du  profil  de  l'apex  du  lobe  médian.

G.  simplex  n.  sp.  :  29.  face;  30,  profil;  31,  détail  du  profil  de  l'apex  du  lobe  médian.
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cT,  holotype:  Paramana,  île  de  Cayenne,  Guyane  française  (leg.  Degallier)  (Muséum
d'histoire  naturelle,  Genève).  1  $  paratype,  même  provenance  (Muséum  d'histoire  natu-

relle, Genève).

Goniastes  paraguayensis  n.  sp.

Bord   antérieur   de   l'épistome  arrondi,   faiblement   rebordé;   dent   latérale   extérieure
en  général  peu  saillante;  de  chaque  côté,  au  quart  latéral,  une  petite  dent  aplatie  par-

fois presque  complètement  effacée.  Œil  assez  grand  chez  le  cT,  plus  petit  chez  la  $.
Saillie  médiane  avec  un  léger  sillon  sur  les  2/3  antérieurs,  plus  marqué  en  avant.  Antenne
(fig.   7)   avec   les   dimensions   suivantes:   longueur   totale   1,17   mm   environ,   soit   article
1  =  0,53  mm,  2  =  0,10  mm,  3  =  0,19  mm,  4  =  0,13  mm,  5  =  0,23  mm.  Tégument  du
dessus  de  la  tête  formé  de  petites  granulations  serrées.  Tégument  du  dessous  de  la  tête
granuleux  et  réticulé  avec  une  petite  plage  transversale,  ovale  et  lisse  au  milieu.

Pronotum   à   peine   plus   long   que   large   avec   sa   plus   grande   largeur   au   milieu.
Dessus  avec  un  très  vague  réseau  en  éventail  plus  ou  moins  réticulé  en  arrière  et  sur
les  côtés.  Tégument  finement  granuleux  comme  la  tête.

Elytres  réunis   nettement  plus  larges  que  longs,   avec  leur  plus  grande  largeur  au
tiers  postérieur.  Sur  chaque  élytre  trois  carènes,  soit  :  une  première  parallèle  à  la  suture
en  avant  et  se  rapprochant  de  celle-ci  à  l'apex;  une  seconde  sur  le  disque  se  recourbant
vers  la  suture  à  l'arrière;  une  troisième  sur  le  côté  de  l'élytre,  près  du  bord  latéral;  en
plus,  partant  de  l'épaule,  deux  alignements  de  petits  tubercules,  plus  ou  moins  effacés
et  irréguliers,  dont  l'un,  plus  faible,  sur  le  bord  du  disque  et  dont  l'autre  suit  l'angle  de
l'élytre.   Tégument  à   fine  granulation  aplatie.   Soies  assez  longues,   courtement  amincies
à  l'extrémité,  plus  fines  sur  le  disque  que  sur  les  côtés.

Trois  premiers  tergites  avec  une  carène  médiane  plus  marquée  chez  les  Ç.
Prosternum  avec  trois  fossettes,  soit:  une  centrale  ovale  peu  profonde  et,  de  chaque

côté,  séparée  d'environ  leur  diamètre,  une  fossette  ronde  très  marquée.
Hanches  I  subcontiguës;  hanches  II  séparées  d'un  tiers  de  leur  diamètre;  hanches  III

un  peu  plus  espacées  que  les  hanches  II.
Métasternum  beaucoup  plus  large  que  long  avec  les  angles  latéraux  très  en  relief

et   recourbés  vers  l'arrière;   les   bords  postérieurs  sont  fortement  concaves  et   les   anté-
rieurs presque  droits.  Chez  le  S,  les  côtés  sont  granuleux  et  tout  le  centre  qui  forme

une  vaste  dépression  plus  large  en  arrière,  est  très  lisse  et  il  y  a  une  fossette  ronde  pro-
fonde en  avant  ;  chez  la  $,  toute  la  surface  du  métasternum  est  granuleuse.

cJ:  fémur  II  avec,  sur  l'arête  postérieure,  au  tiers  basai,  une  assez  forte  dent  trian-
gulaire aiguë,  légèrement  recourbée  vers  l'extérieur  au  sommet.  Edéage:  longueur  0,30  mm

(fig.  26,  27  et  28).  Longueur  des  exemplaires  1,75  mm.

?:  Longueur  des  exemplaires  1,6  à  1,7  mm.

(?,   holotype:   20   km   N   de   Colonel   Oviedo,   province   Caaguazu,   Paraguay   (leg.
Expéd.  zool.   Mus.)  (Muséum  d'histoire  naturelle,   Genève).   4  paratypes,  soit  1  Ç,   même
provenance;   1   $,   1   Ç,   Rio   Jejui-Guazu   et   1   $,   Itanarâ,   province   Canendiyu,   Paraguay
(leg.   Expéd.   zool.   Mus.)   (Muséum  d'histoire   naturelle,   Genève).

Goniastes  simplex  n.  sp.

Bord  antérieur  de  l'épistome  en  ogive  aplatie;  dent  latérale  extérieure  assez  faible,
un  peu  aiguë  et  très  légèrement  recourbée  vers  l'intérieur;  de  chaque  côté,  plus  près
du  bord  latéral  que  du  milieu,  une  petite  dent  obtuse.  Œil  assez  gros  chez  le  c?,  un  peu
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plus   petit   chez   la   $.   Saillie   médiane  un  peu  concave  entre   les   antennes  et   faiblement
sillonnée   dans   la   moitié   antérieure.   Antenne   (fig.   8)   avec   les   dimensions   suivantes:
longueur   totale   1,05   mm,   soit   article   1   =   0,48   mm,   2   =   0,07   mm,   3   =   0,16   mm,
4   =   0,13   mm,   5   =   0,21   mm.   Tégument   du   dessus   de   la   tête   finement   granuleux.
Tégument  du  dessous  de  la  tête  aussi  finement  granuleux  avec,  sur  la  moitié  antérieure,
une  plage  lisse,  ovale  et  transversale.

Pronotum  à   peine   plus   long  que   large   avec   sa   plus   grande  largeur   en   avant   du
milieu.   Dessus,   au   centre,   4   fines   côtes   parallèles   longitudinales   et   de   chaque  côté   de
celles-ci  une  série  de  fines  côtes  en  éventail  plus  ou  moins  droites  et  irrégulières.  Tégument
finement  granuleux  comme  le  dessus  de  la  tête.

Elytres  réunis  plus  larges  que  longs  avec  leur  plus  grande  largeur  au  quart  postérieur.
Disque   avec   quelques   alignements   longitudinaux,   plus   ou   moins   réguliers,   de   petits
tubercules  avec  parfois  des  traces  de  fines  carènes;  sur  l'angle  de  l'élytre,  un  relief  plus
marqué   et   plus   régulier   partant   de   l'épaule;   latéralement,   une   fine   côte   régulière   au
tiers  externe.

Chez  le  ô*,  les  trois  premiers  tergites  avec  une  fine  carène  longitudinale  médiane,
bien  marquée  sur  le  1er,  plus  faible  sur  le  second  et  encore  plus  fine  sur  le  3e;  chez  la  Ç,
seul  le  premier  tergite  a  une  carène.

Prosternum   avec   trois   petites   fossettes   séparées   d'un   peu   plus   de   leur   diamètre;
les  latérales  sont  plus  profondes  et  la  médiane  est  un  peu  plus  grande  et  plus  évasée.

Hanches   I   contiguës;   hanches   II   séparées   du   tiers   de   leur   diamètre;   hanches   III
un  peu  plus  espacées  que  les  hanches  II.

Métasternum  en  losange  irrégulier  transversal,   plus  large  que  long,  avec  les  angles
latéraux  très  en  relief  et  recourbés  en  arrière;  une  large  dépression  longitudinale  occupe
toute  sa  surface  et  se  termine  en  avant  par  une  fossette  circulaire  profonde.

$  :  arêtes  des  fémurs  II  sans  dent  ni  lamelle.  Edéage  :  longueur  0,25  mm  (fig.  29,  30
et  31).  Longueur  des  exemplaires  1,4-1,5  mm»

$:  longueur  de  l'unique  exemplaire  1,4  mm.

ô%  holotype:   Rio   Solimoes,   région  de  Manaus,   Brésil   (leg.   J.   Adis)   (Instituto  Natio-
nal des  Pesquisas  da  Amazonia  INPA,  Manaus).  3  paratypes,  soit  2  <$,  1  Ç,  même  pro-

venance (Muséum  d'histoire  naturelle,  Genève).
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Découverte   -   ou   invention   -

d'un   caractère   plésiomorphe   transitoire

chez   un   Protoure   (Insecta)

par

B.   CONDÉ

Abstract

Discovery  -  or  invention  -  of  a  transitory  plesiomorph  character  ina  Proturan  species.
The  author  retraces  the  history  of  Acerentomon  delamarei.

Une  description  morphologique  de  nature  à   induire  en  erreur  un  utilisateur  futur
doit  respecter  l'une  au  moins  des  conditions  suivantes:  soit  la  déformation  de  structures,
soit   leur   omission,   soit   enfin  l'invention  pure  et   simple  de  quelque  particularité,   faute
particulièrement   grave   pour   l'auteur,   coupable   d'affabulation   graphique.   C'est   pour-

tant cette  dernière  éventualité  qui  fut  mise  en  cause  dans  ma  septième  note  sur  les
Protoures  (1946).

J'y  décrivais  Acerentomon  delamarei,   d'après  une  larve  du  premier  stade  (larve  I),
l'un   des   2   seuls   représentants   du   groupe  récoltés   en   Côte   d'Ivoire   par   Cl.   Delamare
Deboutteville,  en  mentionnant  l'existence  d'un  «  court  appendice  empodial  »  aux  pattes
prothoraciques  et  en  le  représentant  (p.  85,  fig.  1,  D)1.  Je  soulignais  déjà  (p.  86,  note  en
pied)   les   ressemblances   entre   cette   espèce   et   Acerentulus   tristani   Silvestri,   1938,   du
Costa   Rica,   affinités   qui   furent   confirmées   par   l'étude   d'adultes   et   de   maturus-juniors
de   l'Angola,   puis   du   Cameroun   (1949,   1954)   que   je   nommai,   par   prudence   et   dans
l'attente   d'adultes   de  la   localité   typique,   Acerentulus   cf.   delamarei.   Ces   nouveaux  spé-

cimens étaient  tous  dépourvus  d'appendice  empodial  au  télotarse  I.
Après  son  examen  des  types  de  Silvestri,   S.   L.   Tuxen  (1956a  et  b)  partagea  mon

point  de  vue  sur  les  affinités  de  ces  espèces;  puis,  dans  sa  monographie  mondiale  (1964),
il   créa  le  genre  Delamarentulus  pour  A.  tristani  et  reconnut  que  A.  delamarei  lui  était
identique.  C'est  à  cette  occasion  que  Tuxen  écrira  (p.  303-304)  :  «  The  empodium  is  en-

tirely absent.  Since  Condé  (19466  fig.  D)  has  drawn  an  empodium  erroneously,  I  here
give  a  figure  of  his  holotype  (fig.  500)  ».

1  Ce  spécimen,  monté  sur  lame,  est  déposé  au  Muséum  d'Histoire  naturelle  de  Genève,
Département  des  Arthropodes.
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Douze   ans   plus   tard,   mon   «   erreur   »   était   sans   doute   tombée   dans   l'oubli,   car,
à  propos  d'une  collection  de  Colombie  où  D damar entulus  tristani  est  largement  repré-

senté, Tuxen  écrit  (1976:  27):  «The  only  interesting  specimen  is  a  larva  I,  the  only
one   found,   which   has   a   small   empodium  on   the   foretarsus...   »   Peu   après   (1977:   241-
242):  «  ...  in  the  Columbia  materiel  one  larva  I  was  found,  the  only  one  ever  met  with,
and  this   specimen  has  a   small   empodium  on  foretarsus  (fig.   8)...   the  latter   (character)
is  important  because  it   was  met  with  in  a  first  stage  larva  of  D  damar  entulus...   It   is
a   plesiomorphous   character...   »   Tuxen   (1978:   39)   insiste   encore:   «   ...   has   a   small   em-

podium on  the  foretarsus  which  is  absent  in  Delamar entulus  —  except  for  the  only
known  specimen  of  a  larva  I  of  this  genus.  »

De  toute  évidence,  la  première  larve  I  connue  du  genre  Delamar  entulus  est  le  propre
holotype  de  A.  delamarei,  déjà  décrit  avec  un  empodium,  et  non  le  spécimen  colombien,
récolté  plus  de  22  ans  après  et  publié  30  ans  plus  tard  !

Enfin,   l'examen   de   2   larves   I   de   D.   tristani,   provenant   du   Gabon   1,   «   both   with
a  distinct   empodium»  mène  à   une  remarque  qui   clôt   le   cycle   (1979:   576):   «   It   should
also  be  noted  that  the  species  Delamar  entulus  tristani  (Silv.)  is  described  (as  Acerentomon
delamarei)   by   Condé   1946   on   a   specimen   of   larva   I   from   the   Ivory   Coast   and   this
specimen  is  drawn  and  described  with  an  empodium  on  foretarsus  ».

Même  si   à   l'époque  où  Tuxen  a  examiné  l'holotype  de  A.   delamarei,   en  médiocre
état  de  conservation  et  imparfaitement  orienté,  l'empodium  n'était  plus  décelable,  était-ce
un   argument   suffisant   pour   conclure   que   la   représentation   de   cet   organite   ait   été   le
fruit  de  mon  imagination  ?

La   découverte   fortuite,   par   un   débutant,   d'un   caractère   plésiomorphe   au   premier
stade   larvaire   d'un   genre   riche   en   critères   apomorphes   (1977:   239),   méritait-elle   d'être
sanctionnée  par  un  «  erroneously  »  qui  m'a  affligé  pendant  15  ans  ?

L'examen   tardif   d'un   holotype   fragile,   dont   l'état   de   fraîcheur   et   la   lisibilité   sont
souvent   moindres   que  lors   des   observations   originales,   peut   être   une  source   d'erreurs,
notamment  en  ce  qui  concerne  les  critères  «  négatifs  »,  une  absence  pouvant  n'être  que
le   résultat   de   détériorations   ou   de   conditions   d'observation   défectueuses.   Des   zoolo-

gistes ont  parfois  démiit  leurs  types  —  ou  n'en  ont  pas  pris  grand  soin  —  peut-être  afin
d'éviter  des  corrections,  parfois  pires  que  les  fautes  qu'ils  ont  pu  commettre  eux-mêmes.
Sans  les  approuver,  il  est  permis  de  les  comprendre.

Je  suis  certain  que  mon  excellent  ami  S.  L.  Tuxen  ne  me  tiendra  pas  rigueur  d'avoir
exposé,  pour  le  plus  grand  nombre,  un  incident  de  parcours  de  nos  carrières  respectives.
Puisse-t-il  servir  d'exemple  et  engager  à  plus  de  prudence  encore  ceux  qui  ont  la  tâche
nécessaire,  mais  ingrate,  de  réviser  le  travail  d'autrui.
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